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Winnipeg, (1875-76), puis de celle de St-Charles (1876-1900). De 1900 
à 1916, il a été aumônier de l’asile d’Youville et de l’hospice Taché et 
a demeuré à l’archevéché. Depuis le 28 août 1916, a quitté l’arche­
vêché où il vivait depuis 1900 er qualité de compagnon de son 
illustre et regretté frère en religion, Mgr Langevin, O.M.I., et il de­
meure au Juvénat de Saint-l'-.nifact, maison provinciale des Ohlats de 
l’Ouest.

Malgré ses cent ans, le vénérable religieux est en bonne santé. Il 
célèbre tous les matins la Sainte Messe, il récite son bréviaire, fait sa 
lecture spirituelle, suit les exercices de la communauté et se tient au 
courant des événements par la lecture des revues et des journaux. Et 
il n’est pas homme à confondre le journal de la veille avec celui du jour.

A 93 ans, il faisait encore carême. Maintenant encore, il entend 
les confessions d’anciens pénitents qui se plaisent à aller le revoir.

C’est dire qu’il a encore bon pied et bon œil. Pas plus que ses 
yeux, ses oreilles ne font pas défaut. Il est encore le gai et fécond causeur 
d’autrefois, esprit fin, délicat, qui aime à se tenir au courant de tout, 
doué d’une grande sensibilité.

Il est la preuve bien vivante qu’une santé faible dans la jeunesse 
n’est pas toujours un brevet de vie courte ; dans son adolescence, il était 
si maladif, que sa mère ne put le mettre au collège et fut obligée de lui 
faire donner des cours privés.

Le 25 mars, il a célébré dans la cathédrale de S.-Boniface, une 
messe solennelle d’actions de grâces à l’occasion de son centenaire. S. G. 
Mgr Béliveau a prononcé le sermon de circonstance.

Comme tout notre pays, l’Ouest surtout a changé, depuis le jour où, 
vers le temps de la naissance du P. Dandurand, l’abbé Provencher, 
partait la première fois pour fonder les missions de la Rivière Rouge 1

Il y a deux ans, le R. P. Dandurand écrivait le quatrain suivant :
J’ai quatre-vingt-dix-huit ; ma carrière s’achève !
Je dépasse le soir et je touche à la nuit.
Le tenps déjà lointain ne semble plus qu’un rêve
Qui s’efface au réveil, et comme une ombre fuit.
Iæ vénérable religieux nous permettra de penser que pour lui le 

soir n’est pas si avancé, que le soleil rougit encore l’horizon. Nous lui 
souhaitons de demeurer plusieurs années encore, comme le témoin des 
jours passés, comme l’Histoire vivante de tant de ces grands mission­
naires qui ne sont plus, et de continuer longtemps, sans trop plier sous 
le poids des ans, le trajet de la “ Vie montante ", vie qu’avec tant d’élo­
quence, un de ses contemporains, le souriant et nonagénaii e auteur du 
” Vi, illard ”, nous a montrée s’élevant vers les cimes, comme dans la 
sérénité grave et recueillie d’un beau soir, tout empourpré par les 
rayons du soleil qui s’incline sur l’horizon.

Winnipeg.—Le 18 mars, le feu a détruit le chœur et la sacristie de 
la cathédrale Ste-Marie de Winnipeg.


